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Le Conseil fédéral
a sauvé essentiel

Malgré le retard à l'allumage, la Confédération a imposé des mesures proportionnées,
qui ont permis d'éviter la saturation des hôpitaux. Premier bilan sanitaire et politique de la gestion de crise.

PANDEMIE

PAR THIERRY JACOLET

I

Alain Berset partage du gel désinfectant avec Simonetta Sommaruga: selon Claudine Burton-Jeangros, experte en sociologie de la santé et de la médecine,

«dans un contexte d'incertitude, la Confédération a fait preuve de prudence pour être sûre que la population accepte les consignes.» KEYSTONE
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Au début du mois de fé-
vrier, les autorités fé-
dérales regardaient
l'épidémie de Covid-

19 venir de Chine comme les
touristes observaient depuis
les plages indonésiennes, intri-
gués, une barre blanche au
large, en décembre 2004. Mais
le tsunami de Covid-19 était
déjà aux portes du pays. Et il a
fallu que la première vague
frappe le Tessin pour que le
Conseil fédéral réalise l'ur-
gence de la situation.

Si les autorités fédérales

n'avaient pas pris

ces mesures de santé publique,

il aurait puy avoir un très

grand nombre de morts."
JOACHIM MARTI

SPÉCIALISTE EN ÉCONOMIE DE LA SANTÉ

Dès le 28 février, il a imposé en
quelques semaines des mesu-
res inédites et radicales de con-
finement. «La réponse pure-
ment sanitaire a été à la
hauteur du choc», salue Joa-
chim Marti, spécialiste en éco-
nomie de la santé à Unisanté, à
Lausanne. «Si les autorités fé-
dérales n'avaient pas pris ces
mesures de santé publique,
dont la limitation des interac-
tions sociales, il aurait pu y
avoir un très grand nombre de
morts. Plusieurs hôpitaux, en
particulier les tessinois, ont été
très proches de la saturation.»

Hospitalisations en baisse
Ce confinement allégé a répon-
du aux attentes des milieux sa-
nitaires: il a freiné la vitesse de
propagation du virus, de sorte
que le fameux pic des hospita-
lisations arrive le plus tard et le
moins haut possible. A peine
deux semaines après le ver-
rouillage de la vie publique, la
courbe du nombre de person-
nes sous assistance respira-
toire atteignait son sommet le
3 avril, avec 284 cas, avant
d'amorcer une phase descen-
dante (40 hier).
Pareille décrue pour le nom-
bre de cas en soins intensifs
durant cette période (de 393 à
98). Quant au nombre de nou-
velles personnes infectées
quotidiennement, après avoir
culminé à 1507 cas le 23 mars,
il a chuté à 54 hier. La préva-
lence pour 100 000 habitants
reste toutefois l'une des plus
fortes au monde: avec 352 cas,
la Suisse talonne les Etats-Unis
et l'Italie.

Pas de meilleures armes
Si les mesures ont été payan-
tes du point de vue sanitaire,
certaines voix critiques esti-
ment que la Suisse est allée
trop loin, en choisissant la
voie médiane entre le confine-
ment total et la gestion à la
suédoise. A l'image des centai-
nes de personnes qui se sont
réunies, ce week-end, dans
plusieurs villes du pays pour
manifester contre les mesures
liberticides imposées par
Berne. Les patrons ont aussi
mis la pression pour accélérer
le redémarrage de l'activité
économique.
En pleine pénurie de masques

et de tests de dépistage, le con-
finement et les gestes barrière
étaient pourtant les meilleu-
res armes pour enrayer, dans
l'urgence, l'épidémie et éviter
le scénario italien. «Les profes-
sionnels de la santé publique
ont tellement insisté, de ma-
nière forte et unie, sur les me-
sures de confinement que le
Conseil fédéral n'avait pas le
choix», avance Claudine Bur-
ton-Jeangros, experte en so-
ciologie de la santé et de la
médecine.
Et le retard à l'allumage? La
Confédération n'aurait-elle
pas dû intervenir dès l'an-
nonce des premiers cas au Tes-
sin? Claudine Burton-Jeangros
lui accorde des circonstances
atténuantes: «Dans un con-
texte d'incertitude, elle a fait
preuve de prudence pour être
sûre que la population ac-
cepte les consignes», estime la
professeure à la Faculté des
sciences de la société de l'Uni-
versité de Genève. «Si la Con-
fédération avait pris des me-
sures plus tôt ou plus fortes
d'entrée, la population n'au-
rait pas suivi. Il est compliqué
d'agir face à une menace nou-
velle, dont on ne connaît pas
l'ensemble des conséquences,
ni la durée. C'est quand le ris-
que de décès s'est rapproché
des gens que les mesures sont
devenues évidentes aux yeux
de tous.»
Si la Suisse a été l'un des pre-
miers pays du continent à li-
miter les manifestations à
1000 personnes, elle a atten-
du deux semaines avant de re-
mettre une couche de restric-
tions. En pleine cacophonie,
les cantons prenant des initia-
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tives à tout va, le Conseil fédé-
ral a poussé un coup de
gueule pour les rappeler l'or-
dre. En déclarant l'état de si-
tuation extraordinaire le
16 mars, il s'est arrogé les
pleins pouvoirs pour gérer la
crise et unifier les pratiques.

Une aide de 57 milliards
Le Conseil fédéral a toutefois
marché sur des oeufs avant cha-
que nouvelle mesure, en pesant
les bénéfices sanitaires du confi-
nement, ainsi que ses coûts éco-
nomiques et psychologiques.
Pour limiter les dégâts du confi-
nement, il a fini par débloquer
57 milliards de francs en soutien
à l'économie. «L'intervention de
l'Etat dans l'économie fait
moins débat», constate Oscar
Mazzoleni, professeur à

tut d'études politiques de l'Uni-
versité de Lausanne. «Une forme
de consensus règne, car sans in-
tervention, tout va s'écrouler.»
En cherchant un chemin de
crête entre les conseils des
scientifiques, défendant des me-
sures sanitaires fortes, et les mi-
lieux économiques, exigeant un
assouplissement, les autorités
fédérales ont eu une approche
très pragmatique, affirme Joa-
chim Marti: «Si elles ont mis
plus de temps à prendre une dé-
cision, le processus s'est fait de
manière transparente et assez
efficace.»

Controverses reparties
La communication et les in-
nombrables points presse y
ont contribué, même si le mes-
sage n'a pas toujours été clair. A

chacune de leurs apparitions,
les ministres et hauts fonction-
naires sont restés déterminés
et rassurants. Au plus fort de
l'épidémie, le collège gouver-
nemental s'est montré soudé,
malgré les enjeux.
Logiquement, la belle unité po-
litique n'a pas duré éternelle-
ment. L'harmonie entre partis
s'est fissurée une fois le pic épi-
démique passé. «Les controver-
ses actuelles sont la preuve de
la vitalité de la démocratie
suisse», apprécie Oscar Maz-
zoleni. «Il ne faut pas les con-
fondre avec les petits jeux poli-
tiques.» Le retour à la normale
est déjà acté sur le terrain poli-
tique... AVEC LA COLLABORATION

DE PHILIPPE BOEGLIN
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«Les hôpitaux ont très bien reagi au vu des ressources»
malgré les sacrificesLes hôpitaux étaient peu préparés au

choc du Covid-19: nombre de lits en
soins intensifs revu à la baisse, ces
dernières années, pour des raisons
politico-économiques, stocks de mas-
ques professionnels et de respirateurs
insuffisants... Les milieux sanitaires
ont pourtant résisté à la vague virale.
«Au vu des ressources à disposition,
les hôpitaux ont très bien réagi»,
estime Joachim Marti, spécialiste en
économie de la santé à Unisanté, à
Lausanne. «Ils ont su s'adapter à la
menace. Ils ont trouvé des capacités
supplémentaires en lits en réanima-

tion pour être prêts face à l'afflux de
patients Covid-19. Ce qui s'est passé
en Italie nous a permis de gagner quel-
ques jours et de nous préparer à la
crise. Par contre, des problèmes éco-
nomiques vont se poser, car la rému-
nération forfaitaire des cas Covid-19
n'est probablement pas suffisante.»
Une partie de l'activité élective, pla-
nifiée et non urgente, a été reportée

pour libérer des lits et du personnel,
afin de prendre en charge les person-
nes infectées. Les hôpitaux ont aussi
aménagé des chambres aux étages,
pour accueillir les malades. Tout

La coopération de la population

est à saluer."
YANN HULMANN

PORTE-PAROLE DE L'OFFICE FÉDÉRAL
DE LA SANTÉ PUBLIQUE

comme les cliniques privées, qui ont
ouvert leurs portes pour les soigner.
Le personnel soignant a également
pu compter sur l'armée. Depuis mi-
mars, 1400 militaires sanitaires ont
soulagé les équipes dans les structu-
res de la santé.

Autodiscipline et solidarité,

Autre acteur essentiel dans la lutte
contre l'épidémie, la population a fait
preuve d'autodiscipline et de solida-
rité, malgré le sacrifice d'une partie de
ses libertés. «Globalement, les gens
ont bien joué le jeu, même si des grou-
pes de population ont moins respecté
les instructions», nuance Claudine
Burton-Jeangros, experte en sociologie
de la santé et de la médecine.
Un sondage en ligne va dans le même
sens: près de 8 7 des 25 000 person-
nes interrogées par gfs.bern, fin avril,
estiment avoir respecté les instruc-
tions de l'OFSP. «La coopération de la
population est à saluer», confirme
Yann Hulmann, porte-parole de
l'Office fédéral de la santé publique
(OFSP). «Les règles et recommanda-
tions ont été globalement très bien
suivies. Il est important qu'il en soit de
même durant la phase d'allégement
des mesures.»


